
1  

 

Alternatives-Cameroun 

Association Camerounaise pour 

la Défense des Droits de l’Homme  

Access Centre  

2178, Boulevard de la Liberté- Akwa 

BP: 12 767 Douala, Cameroun 

Tél. : 00 237 33 11 78 69  

E: alternatives.cameroun@gmail.com   

 

 

 

 

 

 

 

                                                                                                                

 

 

      

 

                                                               11 au 19 Mai 2013 

 

                                               

 

 

 

 

 

 

 

Rapport de la Semaine IDAHO 2013 au Centre Access 

Alternatives-Cameroun 

mailto:alternatives.cameroun@gmail.com


2  

 

Sommaire 

 

Liste des abréviations 

 

Introduction 

 

I. Préparation de l’événement 

II. Description des activités 

A : Journée du 11 Mai : La causerie éducative 

B : Journée du 12 Mai : La marche sportive 

C : Du 14 au 15 Mai : La formation des « Amazones » 

D : Journée du 16 Mai : La formation des parajuristes 

E : Journée du 17 Mai : La célébration IDAHO 

F : Journée du 19 Mai : Candle light Mémorial 

 

Conclusion 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



3  

 

Liste des abréviations 

 

LGBTI: Lesbiennes, Gays, Bisexuels, Transgenres, Intersexuels 

 

IDAHO: International Day Against Homophobia and Transphobia 
 
 

VIH : Virus de l’Immunodéficience Humaine 

 

SIDA : Syndrome d’Immuno Déficitaire Acquis 

 

IST : Infection Sexuellement Transmissible 

 

Koudje : Jargon utilisé dans le milieu homosexuel au Cameroun pour designer un Actif ou 

une personne jouant le rôle de pénétrant lors d’un rapport sexuel dans  

 

MSM: Men who have sex with Men 

 

WSW: Women who have sex with Women  

 

TS: Travailleurs (euse)s de sexes 

 

Nkouadengué : Jargon utilisé dans le milieu LGBTI au Cameroun pour designer un 

homosexuel(le) 
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Introduction 

A l’occasion de la 8eme Journée Internationale de Lutte contre l’Homophobie et la 

Transphobie (IDAHO), Alternatives-Cameroun s’est joint au reste du monde pendant une 

semaine pour célébrer cet événement. Cette année, l’objectif de la semaine de festivités 

avait pour objectif de « contribuer à la réduction des cas d’arnaques, de guet apens, 

d’extorsions et d’agressions que l’on rencontre au sein de la communauté LGBTI». Cette 

célébration s’est déroulée du 11 au 19 Mai 2013, selon le programme ci-après: 

 11 Mai 2013: Causerie éducative avec pour thème « Que faire en cas d’arnaques, de 

guet apens ». 

 

 12 Mai 2013 : Marche sportive organisée en collaboration avec les autres structures 

identitaires de la ville de Douala. 

 

 14 au 15 Mai 2013 : Formation des « Amazones » sur la valorisation de la femme 

(introduction au féminisme, bien-être, Droit de la femme, genre et parité). 

 

 16 Mai 2013 : Atelier de recyclage des Parajuristes : Attitudes à tenir en cas 

d’arrestation et travail sur la représentation « Que pensent les gays des lesbiennes 

et que pensent les lesbiennes des gays. 

 

 17 Mai 2013 : Journée festive avec kermesse : (patchwork présentant les messages 

des activistes, levée des couleurs arc-en-ciel, défilé de modes, dépistage VIH, 

prestations diverses et repas de fierté…). 

 

 19 Mai 2013 : Soirée « Candle light » au Centre Access ou nous avons commémoré 

les personnes que nous avons perdues au cours la lutte notamment celles qui nous 

ont quittées au cours la lutte contre le VIH/SIDA et de la défense des droits des 

personnes LGBTI au Cameroun.  
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I. Préparation de l’événement 

Des réunions ont été organisées au Centre Access par l’unité des Droits Humains afin de 

mieux préparer la célébration d’IDAHO 2013. Afin de réussir cette organisation et 

impliquer toutes les composantes de l’association, nous avons mobilisé  les unités 

notamment : 

-La prévention 

-Le médical 

-Le paramédical 

-Le genre 

-Le kiosque 

Afin d’assurer un suivi des préparatifs,  des commissions ont été  mis sur pied. Ainsi nous 

avons eu : 

-Commission mobilisation 

Celle-ci avait pour but de trouver des stratégies de mobilisation et d’impliquer tout le 

personnel les préparatifs de l’événement. Parmi ces stratégies nous avons eu : 

-Conception, affichage et distribution des tracts : messages pour annoncer l’évènement. 

 -Conception et envoi des messages via SMS pour inviter les membres de communauté à 

prendre part aux activités autour de l’événement. 

-Mise à jour de la page facebook de l’association afin d’informer nos les amis en ligne sur 

le programme des activités autour de IDAHO 2013. 

-Communication sur cette célébration lors des actions réalisées dans les lieux fréquentés 

par les LGBTI (Hotspots) 
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Tract pour la mobilisation autour de IDAHO 2013 

 

-Commission dépistage VIH 

Elle avait pour but de préparer la logistique des unités paramédicale et médicale autour 

du dépistage, notamment les différentes fiches de counselling pré et post test.  

-Commission collation 

Celle-ci était confiée au Kiosque qui est une AGR (Activité Génératrice de Revenus) de 

l’association en charge de la restauration. Elle avait pour but d’assurer la préparation des 

différents repas notamment le repas de fierté. 

-Commission logistique 

Cette dernière commission avait pour but de veiller à la mise en place des différents sites 

ou espaces qui devaient accueillir les activités. Elle était également en charge des 

différents achats devant être utilisés lors de cet événement. 
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II. Description des activités 

La célébration IDAHO 2013 s’est déroulée sur une semaine notamment du 11 au 19 Mai 

2013. Cette célébration s’est déroulée au Centre Access compte tenu du contexte 

socioculturel et politique hostile à l’homosexualité au Cameroun. L’accent a été mis cette 

année sur sensibilisation des membres de la communauté et des usagers du Centre 

Access sur les discriminations et violences que subissent les personnes LGBTI au 

Cameroun mais également contribuer à la réduction des cas d’arnaques, guet apens et 

violences qui sont devenus récurrents au sein de cette communauté. 

 

A : Journée du 11 Mai : Causerie éducative 

La semaine IDAHO 2013 a démarré à Alternatives-Cameroun par une causerie éducative 

qui visait à sensibiliser les participants sur les attitudes à adopter en cas d’arnaques, guet 

apens, extorsions ou agressions sur la base de son orientation sexuelle. Cette causerie qui 

a vu la participation de vingt quatre (24) personnes et co-animée par le Directeur Exécutif 

et le Point focal Genre a été riche enseignement. Nous avons appris lors des différents 

échanges et témoignages que les lesbiennes sont autant que les gays victimes de ces 

violations de droits.  

Après ces échanges et les différents  témoignages recueillis parmi les participants, nous 

avons travaillé ensemble à l’adoption de certains conseils et attitudes pouvant aider en 

cas de guet apens, arnaque ou extorsion prenant sur internet notamment les sites de 

drague. Voici quelques un de ces conseils et attitudes : 

1) Prends rendez-vous dans un lieu public ou un lieu que tu maitrises plus. 

 

2) Arranges toi à arriver en premier au lieu du rendez-vous afin d’avoir le temps 

d’observer ton invité (le passer au laboratoire dans le jargon LGBTI).  

3) Renseignes toi sur  les profils des arnaqueurs et les quartiers à risque. Tu trouveras 

ces informations auprès des associations. 

4)  Ranges tous objets de valeur en cas de rencontre chez toi avec un inconnu. 

5) Fais attention à ton verre et évites de consommer tout ce qu’on t’offre comme 

produit alimentaire ou boisson (les drogues et somnifères sont administrés par 

cette voie). 

6) Gardes ton sang froid si tu es dans une situation inconfortable et appelles 

rapidement une association, un soutien te sera apporté. 
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7) Aies le courage de porter plainte à ton (tes) bourreau(x), les associations de 

défense des droits des minorités sexuelles sont prêtes à t’accompagner pour ça. 

8) Fais-toi accompagner lorsque tu vas à un rendez-vous dont tu te sens dans 

l’insécurité. 

 

 
Causerie éducative sur les conduites à tenir en cas d’arnaques, extorsion et guet apens 
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B : Journée du 12 Mai : La marche sportive 

Cette activité s’est déroulée le dimanche 12 Mai 2013 et a regroupé certains membres des 

associations identitaires de la ville de Douala. Cette marche avait pour but de promouvoir 

le sport et le bien être au sein de la communauté LGBTI. Elle avait pour point de départ : le 

Centre Access de Alternatives-Cameroun et pour arrivée le Stade annexe Omnisport de 

Bepanda. L’itinéraire était le suivant : 

Centre Access-Rond point Deido-Feu rouge Bessengué-Texaco Omnisports-Stade annexe 

Omnisports de Bépanda. 

Une fois arrivé au stade annexe Omnisport de Douala, un match de football a opposé les 

gays et lesbiennes dits « actifs » aux gays et lesbiennes dits « passifs ». Au total, 32 

participants y ont pris part donc 14 gays, 17 lesbiennes et 01 hétérosexuelle femme. 

 

 
Marche sportive du Dimanche 12 Mai 2013 
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C : Formation « Amazones » et Para juristes du 14 au 16 Mai 2013 

En prélude à la célébration de la Journée Internationale de la Lutte contre l’Homophobie 

et la Transphobie (IDAHO), Alternatives-Cameroun a organisé un atelier de renforcement 

des capacités des leaders de la communauté LGBTI. 

Signalons depuis deux ans déjà, l’association organise des formations auprès des 

parajuristes et des Observateurs des Droits Humains en marge de cette célébration. Cette 

année, l’accent a été mis sur le renforcement des capacités des lesbiennes, travesties et 

intersexuel(le)s. Ce renforcement devait contribuer à l’émergence d’un leadership issu de 

cette cible et avoir ainsi au sein des associations une diversité de composition issue de la 

communauté LGBTI. Cet atelier a été intitulé : « Formation des amazones ». Les amazones 

comme son nom l’indique dans la mythologie grecque étaient des guerrières mais ici elles 

renvoient aux leaders femmes (WSW et Travailleuses de Sexe). La formation a duré (02) 

deux jours avec un total de dix (10) participants. 

La journée du 16 Mai 2013 a été réservée  à un atelier de recyclage des parajuristes dont 

ont pris part onze (11) acteurs de terrain (Observateurs des Droits Humains).  

 

Rappelons que les participants aux différents ateliers (Amazones et para juristes) étaient 

les membres et leaders associatifs WSW et MSM (Alternatives-Cameroun et ADEFHO) et 

les leaders TS. Les modules ont été choisis en fonction des objectifs de l’atelier et ont été 

animés par des personnes ressources proche de l’association. 

 

C’est ainsi que nous avons eu  du 14 au 15 Mai 2013. 

-Module 1 : Introduction au concept de féminisme » 

Ce module a été animé par Mme Etéki Otabela Marie-Louise (Féministe, écrivain, 

sociologue, chercheur en sciences politique, présidente d’un parti politique 

appelé : Coordination des Forces Alternatives) 

 

-Module 2 : Hygiène et bien-être de la femme 

Il a été animé par Dr Mangalla (Gynécologue-Obstétricien) 

 

-Module 3: Genre et parité et Module 4 : Valorisation de la femme au sein de la société et 

Droits des femmes 

Ces deux modules ont été animés par Mme Patricia Ndjandjo (Féministe et membre de 

l’Association Camerounaise des Femmes Juristes « ACAFEJ ») 
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La journée du  16 Mai 2013 a été consacrée aux modules suivants : 

- Module 1 : Que faire en cas d’arrestations sur la base de son orientation sexuelle? 

Ce module a été animé par M. Simon Biatch (Observateur Principal des Droits Humains et 

Chargé de mobilisation Communautaire à Alternatives-Cameroun) 

 

- Module 2 : Travail sur les représentations : que pensent les gays des lesbiennes et que 

pensent les lesbiennes des gays… 

Ce dernier module a été animé par M. Yves Yomb (Directeur Exécutif d’Alternatives-

Cameroun) et M. Cheick Traoré (Responsable des programmes MSM à Kénédougou 

Solidarité Mali) 

 

Déroulement de l’atelier 

 

A) Formation Amazones 

La journée a débuté par l’accueil des participants et un mot de bienvenu du Directeur 

Exécutif d’Alternatives-Cameroun  M. Yves Yomb qui a ainsi encouragé les participants à 

l’assiduité et annoncé l’ouverture de la dite formation. Il a poursuivi par la présentation 

de l’animatrice et des participants, puis définit avec ces derniers les règles de 

fonctionnement devant permettre le bon déroulement de l’atelier. 

Le premier module était animé par Mme Etéki Otabela Marie Louise et portait sur : 

l’introduction au concept de féminisme. L’animatrice a proposé de répondre aux  

différentes attentes des participants plus particulièrement aux questions qui prêtaient à 

confusion. Il en est ressortit : 

-Une féministe n’est pas forcement une lesbienne. Il existe une nette différence entre le 

féminisme radical et le féminisme libéral. Ce dernier évolue, a une histoire,  et tend parfois 

à exclure les hommes. Elle a signalé que le capitalisme est le reflet du modèle libéral car le 

monde aujourd’hui est dirigé par ce modèle. Alors que le féministe radical ne parle plus de 

développement plutôt d’oppression : Tout doit être transformé pour l’intérêt des 

femmes. Ici on veut transformer la société fondamentale dans l’intérêt des femmes pour 

leur prise en compte.  

-On ne peut valoriser les initiatives des féministes qu’à travers les communications. Sur ce 

nous avons les associations telles ALVF (Association de Lutte contre les Violences faites 

aux Femmes), CDF (Conseil des Droits des Femmes) et la CFA (Coordination des Forces 

Alternatives). 

-On peut être homme et féministe d’ailleurs l’animatrice nous dit que son époux  est Co 

président de son parti politique CFA. 
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-On n’est pas féministe génétiquement parlant car il renvoie à un aspect général qui n’a 

rien à voir avec le genre. Le féministe vient ici déconstruire les rapports sociaux sur le 

genre et y inclure les hommes. 

En conclusion, l’animatrice dit que le féminisme est le fait de vouloir la transformation 

totale des rapports entre les hommes et les femmes dans la société. On n’est pas toujours 

outillé sur la question de féminisme car y’a tellement à faire (se documenter, faire 

beaucoup d’efforts, développer sa matière grise et se donner de l’importance). Le plus 

grand effort c’est d’abord soi même, sa volonté d’arriver à faire ce qu’on veut et ce qu’on 

ressent.  

Précisons que ce module qui a suscité un grand intérêt des participants mais aussi un 

débat. Il s’est achevé à 13H avec le souhait des participantes d’une suite de ce module 

notamment sur : sur les fondements et l’histoire du féminisme au Cameroun. 

    

   

   
Module « Introduction au concept de féminisme » 
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Après la pause déjeuner, un module sur l’hygiène et le bien-être de la femme a été animé 

par Dr Mangalla (Gynécologue-Obstétricien au Centre Access). Ce dernier a proposé une 

présentation PowerPoint et imagé. Après sa présentation plus réflexions et 

préoccupations ont été posées :  

-Les hermaphrodites peuvent faire des enfants à l’aide de la procréation médicale surtout 

quand les organes ne sont pas trop adaptés. On peut avoir des cas particuliers quand les 

deux organes fonctionnent, en fonction des moyens et d’un accompagnement. 

-Comment calculer son cycle menstruel : A travers des petits exercices, nous avons retenu 

que la durée moyenne d’un cycle menstruel est de 28 jours (21 à 35 jours) et on retranche 

14 jours pour avoir le jour de l’ovulation tout en commençant à calculer du dernier jour au 

14e jour. 

-Les causes des règles douloureuses peuvent être : les anomalies du cycle, après un 

rapport sexuel délicat voire contraignant, après avoir développé une IST. Parfois le 

médecin peut demander à la patiente de prendre une grossesse. 

-Enfin, qu’il est possible de faire des mois sans avoir ses règles tout comme les femmes 

qui viennent d’accoucher. Exemple : les grandes sportives comme Serena Williams 

peuvent parfois faire 06 (six) mois sans régler. 

Le gynécologue a terminé en soulignant l’importance de la propreté d’une femme, 

caractéristique concourant à son bien être. 

  

Module : hygiène et bien être de la femme 

La journée du 15 Mai 2013 a débuté à 10H par un module sur la valorisation de la femme, 

genre et parité. Ce module a été animé par Mme Patricia Ndjandjo. L’animatrice a 

commencé par un travail de groupe sur les thématiques suivantes: 
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 Groupe 1 : Trouvez un consensus pour répondre au questionnement suivant : 

-Citer les 05 valeurs primordiales dans votre intégration en communauté 

-Citez 05 valeurs qui représentent chaque membre de votre groupe pris individuellement 

dans ses relations interpersonnelles 

-Qu’est-ce qui est plus important pour votre suivi immédiate, à court terme, à long 

terme ? 

Groupe 2 : Trouvez un consensus pour répondre aux questionnements suivants : 

-Quels comportements adoptés par les femmes vous sembles contraires à l’égalité des 

droits? 

-Quelles attitudes adoptées par les hommes vous semblent être les plus marginalisation 

ou injustes vis-à-vis des femmes ? 

-Qu’est-ce qui donne de la valeur à une personne humaine ? 

Groupe 3 : Trouvez un consensus pour répondre aux questionnements suivants : 

-Hommes et femmes ont-ils les mêmes pouvoirs naturels et en société? Pourquoi? 

-Qu’est-ce qui conditionne la participation citoyenne des gens? Pourquoi? 

-Comment faire en sorte que les hommes et les femmes aient les mêmes chances ? 

Donnez 03 pistes. 

Une restitution des travaux de groupe a eu lieu après la pause déjeuner et la synthèse 

suivante à ainsi été faite : 

Les valeurs, on ne nous les impose pas mais c’est nous même qui les imposons. Il est donc 

question de développer les valeurs claires en fonction de son bien-être. 

Chacun doit fournir des efforts  pour s’accepter d’abord avant de se faire accepter des 

autres. 

La suite du module était sur la parité et le genre. Plusieurs échanges ont été faits et la 

formatrice a recommandé que l’association monte un petit projet sur une étude auprès 

des personnes transsexuelles. 
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Module : valorisation de la femme au sein de la société/Genre et parité 

 

B) Formation Parajuristes 

La journée du 16 Mai 2013 a été consacrée au recyclage des Parajuristes. La journée a 

débuté à 10 heures par un rappel des règles de fonctionnement. Rappelons que les 

participants à cet atelier étaient des Observateurs des droits humains des associations 

Alternatives-Cameroun et ADEFHO. 

Le premier module «Que faire en cas d’arrestation sur la base de l’orientation sexuelle» a 

été animé par M. Simon Biatch (Observateur principal des droits humains à Alternatives-

Cameroun. Il a débuté par un travail en sous groupes sur les thématiques suivantes : 

Groupe 1 

-Définir arrestation arbitraire 

-Illustrer par 02 cas 

Groupe 2 

-Définir arrestation arbitraire 

-Définir 03 attitudes à adopter en cas d’arrestation arbitraire 
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Groupe 3 

-Définition du 347 bis  

-Définir arrestation arbitraire 

Après la restitution des travaux de groupes, nous avons par la suite assisté à l’exposé de 

notre animateur qui a brièvement présenté le contexte de l’homosexualité au Cameroun. 

Une définition des concepts a été aussi été donnée et il en ressort que : 

L’arrestation selon les termes du Nouveau Code de Procédure Pénal consiste à 

appréhender une personne en vue de la présenter sans délai devant l’autorité prévue par 

la loi ou par le titre en vertu duquel l’arrestation est effectuée (Art 30). 

L’arrestation est pratiquée en cas d’infraction et peut être faite par un officier, un agent 

de police judiciaire ou un agent des forces de l’ordre. Elle peut être pratiquée en cas de 

crime ou de délit. 

L’arrestation arbitraire doit être entendue comme une arrestation qui n’est pas pratiquée 

dans les formes et normes prévus par la loi. Le Nouveau Code de Procédure Pénal dans 

son titre III portant sur l’arrestation énonce les formes et normes de l’arrestation. 

Une arrestation est arbitraire lorsqu’elle est pratiquée sans motif légitime, en d’autres 

termes lorsqu’elle est non fondée. Lorsqu’elle ne respecte pas les conditions prévues par 

les textes et aussi lorsque la personne qui la pratique n’a pas autorité à  le faire (Problème 

de compétence). 

Et comme conduites à tenir en cas d’arrestations arbitraires, les attitudes suivantes ont 

été citées:  

-En cas d’arrestation arbitraire pratiquée par un officier ou un agent de police judiciaire, il 

est conseillé de n’opposer aucune résistance car l’opposition de la résistance pourrait 

engendrer une autre infraction et compliquer de ce fait la situation dans laquelle l’on se 

trouve. 

-Il est aussi conseillé de se laisser conduire devant l’autorité prévue par la loi (poste de 

police, gendarmerie etc.). Toute personne arrêtée bénéficie de toutes les facilités 

raisonnables en vue d’entrer en contact avec la famille, de constituer un conseil (Avocat), 

de rechercher les moyens pour assurer sa défense etc. (Art 37 Nouveau Code de 

Procédure Pénal). 

-Toujours en cas d’arrestation arbitraire, on doit adresser au Procureur de la République 

une requête d’intervention sollicitant la relaxe. Cette requête doit contenir les arguments 

prouvant l’arrestation arbitraire dont on a été victime. (Prouver que les faits pour lesquels 

on a été arrêté ne sont pas constitués). 
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-Il est conseillé de se faire assister par un conseil (Avocat) qui est mieux placé pour 

assurer la défense de la victime. Le module a pris fin 12H45. 

 

 
Module : Conduites à tenir en cas d’arrestations arbitraires 

Après la pause déjeuner, l’atelier s’est poursuivi avec l’animation du module sur les 
représentations. Ce module a été animé par M. Yves Yomb et M. Cheick Traoré. Après 
une brève évaluation du premier module de la matinée, les animateurs ont présenté 
l’objectif du module qui était de: 

- Contribuer à déconstruire les différentes représentations sur les gays et lesbiennes 
au sein même de la communauté LGBTI 

Ils ont par la suite poursuivi par la présentation des objectifs pédagogiques de ce 
module : 

- Définir ce qu’est une lesbienne et un gay 

- Identifier et interroger l’idée que les participants se font des gays et des 
lesbiennes 

- Mieux comprendre les stigmatisations vécues par les gays et lesbiennes 

Puis un travail en sous groupe a été demandé. Groupe 1 : composé des lesbiennes, Groupe 
2 : composé de gays. 

Il s’agissait pour les deux groupes de se plier à un exercice appelé Metaplan qui consistait 
à chacun des groupes de répondre aux questions suivantes : 
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Groupe 1 : Un gay pour vous c’est……? 

Un gay pour vous ce n’est pas…… ? 

Groupe 2 : Une lesbienne pour vous c’est……? 

Une lesbienne pour vous ce n’est pas……? 

Apres travaux en sous groupe, une restitution en grand groupe a été faite et nous avons 
eu les réponses suivantes : 

Un gay pour vous c’est ? 

-Un être humain 

-Un homme qui couche avec un autre 
homme 

-Une folle, un efféminé 

-Une personne qui ne connait pas sa valeur 
dans la société 

-quelqu’un qui veut être une fille 

-Un être infidèle (un adepte du multi 
partenariat) 

-Quelqu’un qui ne sait pas dire « non » 

-Quelqu’un qui n’aime pas l’école 

-Quelqu’un qui aime les métiers de second 
rôle « secondaires » 

 

Une lesbienne pour vous c’est ? 

-Une femme qui entretient les rapports sexuels 
avec une femme 

-Une fille qui a un comportement masculin 

-Une fille qui a un comportement impulsif, 
sauvage 

-Une rancunière, bagarreuse avec manque de 
savoir vivre 

-Une alcoolique 

-Une arnaqueuse, frivole 

-Une scandaleuse et intéressée 

 

 

 

Un gay pour vous ce n’est pas ? 

-Une femme et ne sera jamais 

-Un individu à part 

-Un métier (diplôme) 

-Un illettré (analphabète) 

 

Une lesbienne pour vous ce n’est pas ? 

-Une fille coquette 

-Un homme 

-Une bonne confidente 

-Une fille solidaire 

-Une fille fréquentable 

-Une fille séduisante 

 

Un accent a été mis pour répondre aux affirmations posant polémiques et sorties des 

différents groupes. Dans l’optique d’identifier et d’interroger les représentations des 
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participants, nous avons poursuivi avec le jeu de la ligne. Les participants devaient 

prendre position « Pour ou Contre » les affirmations énoncées par l’animateur. Pas de 

position neutre, les positions pouvaient être changées après les arguments des différents 

camps. Parmi ces affirmations : 

1-Toutes les lesbiennes sont violentes 

2-Il n ya pas de risque de transmission du VIH/SIDA dans les pratiques sexuelles des 

lesbiennes 

3-L’homosexualité féminine est beaucoup plus tolérée dans la société que 

l’homosexualité masculine 

4-Les gays efféminés ne sont pas discrets, ils nuisent à la cause 

5-Les bisexuels sont des homosexuels qui ne s’assument pas 

6-Les gays et les lesbiennes ne se supportent pas 

Après le jeu de la ligne, nous avons assisté à la projection d’un court métrage « Nous 

sortirons de la nuit ». Il s’agissait de mieux comprendre à travers ce film les  

stigmatisations vécues aussi bien par les gays et les lesbiennes. Fort a été de constater 

que tout le monde est concerné à un moment ou un autre  par la discrimination et la 

stigmatisation et que cela va même au-delà de l’orientation sexuelle.  

En somme, ce module visait à rapprocher les gays et lesbiennes qui au sein même de la 

communauté LGBTI au Cameroun se regarde parfois avec hostilité.  

A la suite de la projection certains témoignages ont peu être recueillis parmi les 

participants qui se sont retrouvé en « Samba » l’acteur principal du film. Un appel a été 

lancé par les participants de développer un esprit de solidarité au sein de la communauté 

LGBTI afin de combattre ensemble les différentes violences liées à l’orientation sexuelle 

et/ou à l’identité de genre. L’atelier s’est ainsi achevé à 18H30minutes. 
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Module sur les représentations 
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D : Journée du 17 Mai 2013 : Célébration IDAHO 2013 

 

La Journée du 17 Mai 2013, a été consacrée à l’organisation d’une journée récréative au 

Centre Access pour célébrer IDAHO 2013. Plusieurs activités ont ainsi été organisées, à 

savoir : 

-La conception d’un patchwork avec messages de ras-le-bol sur l’homophobie au 

Cameroun 

Cette activité a été un moyen de sensibiliser les usagers du Centre Access et la population 

en général sur les violences, discriminations et stigmatisations faites à l’endroit des 

personnes homosexuelles au Cameroun. Notons que dans le souci d’atteindre un nombre 

important de personnes, ces messages ont été aussi postés sur la page facebook de 

l’association.  

 
Patchwork Message contre l’homophobie 
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-Le dépistage au VIH/SIDA 

Le dépistage reste une activité essentielle à chaque fois que nous avons l’occasion de 

mobiliser les membres de la communauté LGBTI au Centre Access. Le VIH touchant un 

grand nombre de membres de la communauté, nous nous attelons à faire un dépistage et 

une prise en charge précoces afin d’éviter les complications. C’est ainsi que le circuit du 

jour était le suivant : Permanence de prévention – Counselling Pré test – Laboratoire – 

Counselling Post test (Paramédical).  

Lorsque les résultats étaient disponibles, les animateurs appelaient les codes concernés 

et les referaient vers le paramédical pour remise des résultats. C’était aussi une occasion 

pour sensibiliser les usagers sur les thèmes relatifs à la prévention IST, VIH/SIDA, Droits 

Humains et Genre. 

Indicateurs 
 

STATISTIQUES 

Nombre de MSM reçues au pré test 
 

21 

Nombre de MSM testées pour le VIH 
 

21 

Nombre de MSM testées pour le VIH et reçues en conseil post 
test 
 

 
21 

Nombre de cas séropositifs 
 

1 
 
 

Nombre de MSM séropositifs et qui connaissent leur résultat  
 

1 
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-La levée des couleurs arc-en-ciel 

Après le discours du Directeur Exécutif, nous avons procédé à la levée des couleurs du 

drapeau arc-en-ciel. Cette levée qui a été faite par un membre de la communauté 

lesbienne marquait ainsi la fierté homosexuelle mais aussi notre opposition contre 

l’homophobie et la transphobie au Cameroun.  

 

 
Levée des couleurs au Centre Access 

 

-Le concours du meilleur poème contre l’homophobie 

Dans le cadre de la célébration de IDAHO 2013, un concours du meilleur poème contre 

l’homophobie a été organisé. Ce concours consistait à toute personne de rédiger un 

poème puis le poster sur la page facebook de l’association ou le déposer au Centre 

Access. Nous avons ainsi reçu une dizaine de poèmes et lors des festivités de la journée 

du 17 Mai, une lecture a été faite toujours dans l’objectif de sensibiliser tout les personnes 

présentes sur la situation de l’homophobie au Cameroun. 
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Communiqué et lecture des poèmes contre l’homophobie 

 

-Les prestations diverses et le repas de fierté 

L’après midi de la journée du 17 Mai 2013 a été consacré aux festivités marquant la 

célébration de la journée contre l’homophobie. Ces festivités ont été organisées dans le 

but de contribuer à l’épanouissement et à la détente des membres de la communauté. 

Afin d’assurer la sécurité des participants et surtout tenir compte du contexte 

homophobe, ces festivités se sont déroulées au Centre Access. C’est ainsi que nous avons 

eu : des interprétations musicales, élection Miss et Master IDAHO 2013. La soirée a été 

clôturée par la remise des lots aux gagnants des jeux, ainsi que le partage d’un repas de 

fierté puis une par piste libre de danse ponctuée par les musiques locales et d’ailleurs. 
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Alternatives-Cameroun : Célébration IDAHO 2013 

        

IDAHO 2013 : Les Destiny Child étaient là 
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IDAHO 2013 : Passage candidats élection Miss et Master 

 

Miss et Master IDAHO 2013 
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E : Journée du 19 Mai 2013 : Candle light Mémorial  

Dimanche 19 Mai 2013 a marqué la célébration du Candle light Mémorial à Alternatives-

Cameroun: « Dans la Solidarité » était le thème de la 30e édition. Le thème de cette année 

met en avant la nécessité pour les personnes infectées et affectées par le VIH de se 

donner la main et œuvrer ensemble pour faire face au VIH. 

Alternatives-Cameroun a profité de cette occasion pour commémorer tous ses membres, 

sympathisants et amis décédés au cours du combat qu’il a entamé en 2006 pour la 

défense des droits des minorités sexuelles et contre le VIH/SIDA. 

Cette commémoration a débuté à 18h30 et s’est déroulée dans le William’s Hall du Centre 

Access. Elle a débuté par une minute se silence en mémoire à nos défunts.  

Signalons qu’un patchwork présentant nos proches disparus a été dressé. Une procession 

a eu lieu pour allumer les bougies, la soirée s’est poursuivies par des lectures « oraisons 

funèbres » et le témoignage d’un séropositif qui a appelé à l’observance des personnes 

sous traitement  ceci autour des chants de louange. 

 

 
Celebration Candle light Memorial à Alternatives-Cameroun 
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Conclusion 

Rendu à la troisième célébration de la journée IDAHO au Centre Access, celle-ci marque 

de plus en plus les esprits au sein de la communauté et commence à être un événement 

connu au Cameroun. Même si cette journée n’est pas reconnue par les autorités 

camerounaises, la communauté LGBTI quant à elle ne cesse de déployer les moyens pour 

décrier ce jour les violences et injustices donc elle l’objet. L’accent a été mis cette année 

sur les différents cas d’arnaques, de guet apens et chantage  que l’on observe ces 

derniers temps au sein de la communauté, une nouvelle forme de violences donc les 

auteurs sont parfois issus de la communauté LGBTI elle-même. Comme particularité en 

2013, nous avons clôturé les festivités par une communion avec les personnes que nous 

avons perdues au cours de lutte ou qui ont souffert des actes homophobes ou encore 

celles qui sont encore incarcérées sur le motif de l’homosexualité.  

En somme, la célébration de IDAHO 2013 avait aussi pour objectif de valoriser l’estime de 

soi et l’esprit militant des participants, ce que nous nous attelons à favoriser à travers les 

sessions de renforcement des capacités  des parajuristes et des amazones mais aussi 

l’organisation des actions festives. 

 

 

 

 


